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Lancement	du	Prix	Indianocéanie	2019	
Allocution	de	S.E.M.	Hamada	Madi,	Secrétaire	général	de	la	Commission	de	l’océan	Indien	

17	avril	2019,	Antananarivo,	Madagascar	

	

Monsieur	l’Ambassadeur,	représentant	régional	de	l’Organisation	internationale	
de	la	Francophonie,		

Madame	l’Officier	permanent	de	liaison	

Monsieur	le	Directeur	général	du	Ministère	de	la	Communication	et	de	la	Culture	
de	Madagascar	

Madame	la	représentante	du	Département	de	La	Réunion,	

Monsieur	le	représentant	de	l’agence	de	voyages	BlueSky,	

Mesdames,	Messieurs	les	membres	du	corps	diplomatique,	

Distingués	invités,		

Mesdames,	Messieurs	de	la	presse,	

Chers	amis,	

	

J’ai	 beaucoup	 de	 plaisir	 à	 vous	 accueillir	 ici,	 à	Madagascar,	 en	 compagnie	 de	
Monsieur	 Malik	 SARR,	 Ambassadeur	 représentant	 du	 Bureau	 régional	 de	
l’Organisation	internationale	de	la	Francophonie,	de	Madame	Monique	Couderc	
du	 Conseil	 départemental	 de	 La	 Réunion	 et	 de	 Monsieur	 Feizal	 Abdoollah,	
représentant	 de	 l’agence	 BlueSky,	 partenaires	 de	 la	 COI	 pour	 ce	 Prix	
Indianocéanie.		

Pour	s’inscrire	dans	notre	paysage	régional	et	donner	suite	au	succès	rencontré	
l’an	passé,	ce	prix	Indianocéanie	se	devait	à	mes	yeux	de	devenir	un	rendez-vous	
littéraire	annuel.		

D’ailleurs,	j’avais	bien	noté	que	l’OIF,	convaincue	comme	nous	de	la	pertinence	
de	 cet	 appel	 à	 écritures	 inédit	 dans	 notre	 région,	 avait	 déjà	 souhaité	 cette	
annualité	 du	 rendez-vous	 qui	 correspond	 au	 demeurant	 à	 une	 pratique	 bien	
établie	 dans	 le	 monde	 littéraire	 en	 général	 et	 dans	 le	 monde	 littéraire	
francophone	en	particulier.		
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La	 COI	 est	 donc	 d’autant	 plus	 heureuse	 de	 pérenniser	 cette	 manifestation	
littéraire	qu’elle	le	fait	aux	côtés	de	partenaires	de	qualité,	résolument	engagés	
à	ses	côtés	et	qui	ont	déjà	répondu	présents	lors	de	la	première	édition.		

Je	 remercie	 donc	 très	 sincèrement	 l’Organisation	 internationale	 de	 la	
Francophonie	à	travers	son	Bureau	régional	océan	Indien,	le	Département	de	la	
Réunion	et	 l’agence	de	voyages	BlueSky,	qui	ont	décidé	de	reconduire	ce	prix	
Indianocéanie	et	de	le	convertir	ainsi	en	un	grand	rendez-vous	de	la	littérature	
régionale	francophone.		

C’est	avec	 le	même	enthousiasme	démontré	 l’année	dernière	que	la	COI	s’est	
attachée,	 avec	 l’appui	 de	 ses	 partenaires,	 à	 rendre	 possible	 cette	 nouvelle	
édition	2019.	Votre	présence	à	tous	aujourd’hui	atteste	de	la	réussite	de	notre	
pari.		

Mesdames,	Messieurs,	

Vous	 le	 savez,	 la	COI	accorde	une	grande	 importance	à	 la	 culture,	notre	bien	
commun	 le	 mieux	 partagé.	 En	 témoignent	 nos	 publications	 «	 Patrimoines	
partagés	 »,	 «	 Les	mille	 visages	 de	 l’Indianocéanie	 »,	 ou	 encore	 notre	 hymne	
«	Ensemble	»	synonyme	de	coopération	et	authentique	hommage	à	la	diversité	
de	nos	îles.			

En	dépit	du	manque	de	moyens	actuels	dédiés	aux	actions	culturelles,	c’est	avec	
conviction	que	la	COI	s’efforce	de	donner	vie	à	des	projets	d’envergure	mettant	
en	exergue	la	richesse	culturelle	de	notre	région	et	le	dynamisme	créatif	de	ses	
artistes,	de	ses	réalisateurs	et	bien	sûr	de	ses	écrivains.	

Le	Prix	Indianocéanie	trouve	donc	naturellement	sa	place	dans	notre	démarche	
de	valorisation	de	cette	culture	qui	nous	parle	parce	qu’elle	nous	lie,	nous	autres	
hommes	et	femmes	de	l’Indianocéanie.	

Mesdames,	Messieurs,		

Être	ici	à	Madagascar,	c’est	aussi	rendre	hommage	au	lauréat	de	l’édition	2018	
du	prix	:	Jean-Pierre	Haga	Andriamampandry,	primé	pour	son	roman	désormais	
fameux,	«	Le	Jumeau	»,	qui	nous	a	fait	voyager,	au	fil	des	pages,	au	fil	des	mots,	
dans	«	l’étendue	de	l’inconnu	»	qu’est	Madagascar.		
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Si	nous	avons	parfois	des	doutes	sur	le	sens	de	la	vie,	je	n’ai	pas	de	doute	que	
l’auteur	du	«	Jumeau	»,	parti	trop	tôt,	aura	largement	répondu	à	cette	quête	de	
l’essentiel	en	nous	transmettant	un	héritage	littéraire	d’une	grande	richesse	par	
sa	qualité	et	sa	variété	et	qui	est	aussi	une	déclaration	d’amour	à	la	Grande	île,	
au	voyage,	et	plus	largement	à	l’humanité	qui	est	indissociable	de	l’attachement	
charnel	à	notre	terre.	

Camille	 de	 Rauville	 disait	 avec	 raison	 que	 l’indianocéanisme	 se	 présente	 «	
comme	une	manière	d’envisager	la	vie,	les	hommes,	les	idées,	une	manière	de	
les	exprimer	dans	les	œuvres	littéraires.	»	Que	l’on	soit	Comorien,	comme	moi,	
Réunionnais,	Malgache,	Mauricien	ou	Seychellois,	nous	sommes	tous	enfants	de	
l’Indianocéanie.	Unis	par	nos	traits	insulaires	communs.	Unis	aussi	par	la	langue	
française	et	sa	force	d’évocation.		

Par-delà	nos	différences,	nous	partageons	ce	fonds	commun	fait	de	lumière	et	
d’histoire	 partagée.	 Nous	 partageons	 surtout	 cet	 océan	 dont	 enfants	 nous	
scrutions	avec	passion	 la	 ligne	d’horizon	comme	si	nous	allions	y	découvrir	 le	
sens	caché	du	monde.	

	

Mesdames	et	Messieurs,	Chers	amis,	

Qui	de	mieux	placés	que	les	auteurs	et	les	romanciers	de	nos	îles	pour	raconter	
l’Indianocéanie	et	la	faire	vivre	?	

J’appelle	donc	tous	les	écrivains	de	notre	région,	ceux	d’aujourd’hui	comme	ceux	
de	demain,	toutes	celles	et	ceux	pour	qui	la	littérature	constitue	un	instrument	
privilégié	d’échanges	et	de	communication,	à	nous	faire	voyager	au	fil	de	leurs	
œuvres.	N’ayez	pas	peur	!	Ecrivez	 l’Indianocéanie	!	Racontez	 l’Indianocéanie	!	
Elle	le	mérite.		

En	attendant	avec	impatience	de	lire	et	de	découvrir	 les	prochains	manuscrits	
2019,	 c’est	 avec	 une	 fierté	 non	 dissimulée	 que	 je	 procède	 aujourd’hui	
solennellement	au	lancement	de	la	seconde	édition	du	Prix	Indianocéanie.	

	

Je	vous	remercie	de	votre	attention.	

		


